
CNIM

Sauver  
notre fleuron 
industriel
En l’absence de repreneur, 
le ministre de l’économie a 
annoncé au président de la 
Métropole TPM l’octroi d’un 
prêt d’état au groupe CNIM. 
pages 10 et 11

Bois Sacré 

“J’en appelle  
à l’état”
Madame le maire dénonce 
les conditions dans  
lesquelles Total a pu vendre 
un terrain pollué. Le CIL 
de Balaguier lance 
pour sa part une pétition.
pages 8 et 9

	 COVID-19
Unis dans 
l’adversité
En reconfinement depuis le 30 octobre, 

les Seynois doivent aussi faire face à la 

montée de l’isolement et de la précarité. 

Retrouvez les numéros utiles ainsi que 

l’attestation.    pages centrales
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Vos adjoints 
de quartiers

•SUD
Christophe Peurière

Maison saint Georges
zac St Georges	
sur RDV tous les jeudis
de 9h à 12h
elusmaj@la-seyne.fr

04 94 06 95 67

•NORD
Malika Baghdad

Relais Citoyen Nord
Place Marcel Adjedj
sur RDV bi hebdomadaire
(jeudi)
de 13h30 à 16h30
elusmaj@la-seyne.fr

04 94 06 96 38

•CENTRE-EST
Dominique Baviera

Maison de l’Habitat
Rue Bourradet
sur RDV tous les lundis
de 9h à 12h
elusmaj@la-seyne.fr

04 94 06 95 67

•OUEST
Elisabeth Gues

Relais Citoyen Ouest 	
Ancienne école Eugenie-
Cotton
sur RDV tous les lundis 
de 14h à 16h30
elusmaj@la-seyne.fr 

04 94 06 95 67

Hommage à Samuel Paty
Mercredi 21 octobre à midi, madame le maire Nathalie Bicais a rendu un 
hommage appuyé au professeur Samuel Paty devant le monument aux 
morts : « Vous avez été assassiné par le fanatisme religieux islamiste,  
pour avoir transmis à nos enfants, l’un des principes fondamentaux  
de notre République : la liberté d’expression. Votre mort Samuel, 

n’est pas vaine, elle nous rappelle, en ce jour, que nous formons un peuple uni par des valeurs 
forgées par notre histoire. Nous portons tous en héritage, l’esprit des Lumières du XVIIIe siècle. 
Nous portons tous en héritage, l’esprit de la Révolution française et de la Déclaration des Droits 
de l’Homme de 1789. Tous ensemble, dans nos écoles, dans nos gymnases, sur nos places,  
sur nos marchés, sur nos plages, n’ayons pas peur d’affirmer ce que nous sommes ».
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Le confinement décidé par l’État impose à chacun d’entre nous des contraintes que nous devons respecter 
scrupuleusement, pour en finir au plus vite avec cette crise sanitaire. Sans aller au-delà, la Ville s’y conformera. 
C’est notre devoir de citoyen. Il y va de la santé de tous. 
Avec tous les élus du Conseil municipal, nous avons créé un Comité d’accompagnement des Seynois, qui 
s’est réuni pour la première fois lundi 2 novembre et nous avons arrêté ensemble des mesures très concrètes. 
Il nous faut aujourd’hui être tous solidaires. Ces mesures concernent tout d’abord les commerçants qui souffrent 
particulièrement de cette situation mettant en péril leur entreprise. Je désapprouve les mesures de fermeture 
qui les touchent et nous avons décidé de nous mobiliser pour leur venir en aide. Nous souhaitons ainsi privilégier 
le “consommons Seynois” en relayant sur les sites et plate-formes de la Ville, la liste des commerçants ouverts 
ou assurant des livraisons ou des retraits de marchandises. 
Nous allons apporter notre soutien aux personnes vulnérables grâce à une liste de 1 500 personnes âgées de 
plus de 65 ans que nous appellerons téléphoniquement pour les soutenir psychologiquement. Je vais en outre 
écrire aux 15 000 Seynois les plus fragiles pour leur donner des informations très pratiques qui peuvent leur 
être utiles pour traverser la crise. 
La Ville met à disposition 400 masques dans les écoles pour les enfants qui n’en disposent pas et ceux-ci seront 
sensibilisés à la désinfection des mains à la sortie de l’école, avant le retour à la maison. J’ai demandé que les 
services de la mairie continuent de fonctionner et restent à la disposition du public. Des mesures sanitaires très 
strictes seront adoptées pour la sécurité de tous les agents et des usagers.
Je vous donne rendez-vous sur Facebook (@laseynesurmer) pour vous informer régulièrement sur l’évolution 
de la situation seynoise et les mesures prises. Pour autant, je tiens à vous assurer que la vie continue dans notre 
ville. Nous réorganisons notre projet pour les fêtes de fin d’année de façon à ce que La Seyne soit la “Ville 
Lumière”. Je vous réserve à cet égard des surprises qui devraient enchanter petits et grands.
Je veux que malgré la situation, Noël reste festif et un grand moment de bonheur familial. Je vous invite 
à venir visiter ensemble les illuminations et les décorations. Soyons inventifs, fêtons Noël, soyons solidaires 
et consommons chez nos commerçants. Que la joie continue d’illuminer nos cœurs !

Nathalie Bicais, maire de La Seyne-sur-Mer
Conseiller départemental, Vice-président de la Métropole Toulon Provence Méditerranée

éd
it

o

Le commissaire 
de La Seyne, 
Stéphane Garcin, 
madame le maire, 
Nathalie Bicais et 
l’adjoint aux Anciens 
combattants, 
Gérard Beccaria,
lors de l’hommage 
à Samuel Paty
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Audits

Des finances 
à redresser, 

des ressources 
humaines 

à valoriser 
Le 16 octobre dernier, à l’issue du conseil municipal, 

deux audits rétrospectifs de début de mandat ont 
dressé un état des lieux objectif révélant une situation 

financière très dégradée et une faiblesse historique 
du management général.

VLS
La SeyneVivre À

 

l’
a
ct

u
 

d
u

 m
o

is



Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020 Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020
4 5

“Je vous remercie 
pour ces audits 

objectifs, autonomes et di-

dactiques. Leurs constats 
nous préoccupent tous ». A 
l’issue de la présentation, 
madame le maire Nathalie 
Bicais précise « qu’il est à 
présent de notre respon-
sabilité de bâtir un projet 
administratif redonnant du 
sens à la mission de nos 
agents. Nous avons là un 
formidable espoir de nous 
relever et de rebondir ». 

En toile de fond, deux  
audits réalisés en août 
dernier. 

Situation financière 
alarmante et lourd 
héritage 
Celui sur les finances, 
établi par le cabinet Grant 
Thornton aux Playes, 
dresse une analyse  
financière de 2014 à 
2019  :  «  Il ressort une  
situation financière très 
dégradée durant toute 
la mandature », relève 
Stéphane Marello, expert 
comptable. « La commune 
ne dégage pas un niveau 
suffisant d’épargne pour 
rembourser les 113 mil-
lions d’euros de dette 
accumulée à fin 2019  », 
ajoutant que «  si l’équi-
libre budgétaire a pu être 
atteint, les montants des 
transferts de compé-
tence à la métropole TPM 
restent à cristalliser ».
Pour illustrer ses pro-
pos, l’expert comptable 
cite «  l’insuffisance de la 
capacité d’autofinance-
ment, malgré une amélio-
ration en dernière année  
(+ 36  000 euros), trop 

“Redonner du sens  
à la mission  

de nos agents”

S

Véronique Maricic, 
du cabinet Erebus
(audit RH)
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faible pour envisager 
de nouvelles dépenses 
d’équipements ». 
Au chapitre endettement, 
si l’encours de la dette 
est en baisse sur l’en-
semble de la précédente 
mandature, son montant, 
élevé, limite la capacité 
d’endettement futur. Les 
marges de manœuvre 
sont donc étroites : « Les 
ratios sont dégradés (voir 
page 5). La Seyne-sur-Mer 
enregistre des impôts 
locaux et une masse sa-
lariale supérieurs aux 
autres villes de la Métro-
pole, mais une dotation 
générale de fonctionne-
ment inférieure ».
Les charges de person-
nel représentent par 
exemple à elles seules 
70  % des dépenses de 
fonctionnement  : « La 
baisse de 43  % des do-
tations d’état n’a pas été 
répercutée, puisque la 

Ville a maintenu les dé-
penses indispensables 
(normes, sécurité, entre-
tien du patrimoine) et les 
dépenses sociales ».
Pour le contribuable sey-
nois, si la pression fis-
cale n’a pas augmenté, 
elle s’est maintenue à un 
haut niveau et ce, malgré 
de nouvelles recettes (la 
contribution du Casino 
Joa passe de 840  000 
euros en 2014 à plus de 
2 millions en 2019, les 
droits de mutation, de  
2 millions en 2014 à 3,3 
millions en 2019).
Pour finir, le cabinet 
Grant Thornton déplore 
«  l’absence d’outils de 
pilotage, d’évaluation 
et de contrôle  ». «  Cette 
inefficience est étroi-
tement liée à l’absence 
d’une «  culture de la 
performance  » au sein 
de l’administration  »,  
estime Stéphane Marello, 

concluant que « des me-
sures structurelles et  
urgentes s’imposent ».

Faiblesse historique dans 
la gestion des ressources 
humaines
L’audit sur les ressources  
humaines vient confirmer 
ces préconisations. Pre-
mier constat de Véronique  
Maricic, du cabinet Ere-
bus : « Il a été très difficile 
d’obtenir de la direction 
des ressources humaines 
(DRH) les chiffres des  
effectifs. Or si la DRH n’a 
pas d’outils pour suivre 
et mesurer les ressources 
humaines, il n’y a pas de 
pilotage possible (voir 
page 7)  ». De 2016 à 2019, 
les effectifs sont passés 
de 1  536 à 1  341 équiva-
lents temps plein, « mais 
des agents ont rejoint la 
métropole TPM lors des 
transferts de compétence. 
A périmètre constant, on 

“Au cours de cet 
audit, nous avons 
rencontré 
des personnes 
compétentes 
en attente d’un 
véritable changement”
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a donc bien une différence 
de  +  20  %  par rapport à 
la moyenne des villes de 
la taille de La Seyne-sur-
Mer  ». La forte proportion 
d’agents de catégorie C 
constitue par ailleurs un 
marqueur pour la com-
mune  : «  Ils représentent 
82  % contre 76  % ailleurs 
en France. Mathématique-
ment, les agents de ca-
tégorie C manquent d’en-
cadrement et de suivi par 
les agents de catégorie 
A (-11 %) ou B (-21 %) ». A 
cela s’ajoutent un taux de 
remplacement faible (peu 
de mutations), l’ancienne-
té des contractuels (plus 
de six ans) et un vieillis-
sement des effectifs (13 % 
de plus de 60 ans, soit 172 
départs à la retraite dans 
les deux ans à venir).
L’absence d’anticipation 
de la direction des res-
sources humaines a donc 
de lourdes conséquences : 

« Les départs à la retraite 
voient disparaître les ex-
périences et les compé-
tences et sans pilotage, le 
rééquilibrage entre caté-
gories ne peut s’opérer ».
Le cabinet Erebus a éga-
lement pointé l’utilisa-
tion des  heures supplé-
mentaires, «  trop souvent 
substituts de rémunéra-
tion  ». «  Si elles ont bais-
sé de 2015 à 2018, elles 
s’élèvent à 600 000 euros 
en 2019 ». Utiles pour assu-
rer la continuité du service 
public lors des épisodes 
d’intempéries, de canicule 
ou de départs à la retraite 
non remplacés, ces heures 
supplémentaires «  sup-
pléent le régime indemni-
taire inadapté des catégo-
ries C ». « Or la loi de 2014 
instituant le RIFSEEP (Ré-
gime indemnitaire tenant 
compte des fonctions, des 
sujétions, de l’expertise et 
de l’engagement profes-

sionnel dans la fonction 
publique) n’est toujours 
pas appliquée  », déplore 
Véronique Maricic. «  Au-
jourd’hui, l’absence de vi-
sion globale et l’approche 
gestionnaire alimentent le 
découragement et un fort 
taux d’absentéisme (30  % 
de plus que la moyenne 
de la fonction publique 
territoriale)  ». Des raisons 
d’espérer demeurent  tou-
tefois  : «  Au cours de cet 
audit, nous avons rencon-
tré des personnes de qua-
lité, compétentes, enga-
gées, attachées au service 
public. Ces personnes sont 
en attente d’un véritable 
changement et sont mo-
bilisées pour être force de 
proposition. Cela insufflera 
un effet d’entraînement 
pour les autres agents, 
comme pour les nouvelles 
ressources avec lesquelles 
la Ville bâtira son avenir ».
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“C                  o m m e n t  
accepter, à notre époque, 
qu’un terrain pollué par Total 
soit vendu avec la complici-
té de l’Etat  ?  ». En contre-
haut du site de Bois-Sacré, 
madame le maire désigne 
l’empreinte des cuves To-
tal érigées en 1974 et dé-
mantelées dans les années 
90. Sur les sept hectares 
du site, cette parcelle d’un 
hectare demeure à dépol-
luer : « Entre 2003 et 2007, 
le Plan local d’urbanisme 
(PLU) avait déclassé cette 

zone industrielle en zone 
constructible. Dans le même 
temps, Total obtenait de 
la Préfecture du Var que la 
parcelle polluée* devienne 
“Servitude d’intérêt public”, 
lui permettant de vendre la 
globalité du site pour 10,5 
millions d’euros  », rappelle 
Nathalie Bicais.

352 logements en R+6 en-
cadrant un hectare pollué
Un permis a ensuité été 
déposé pour la construc-
tion de 352 logements 
en R+6 le long de la cor-
niche  :  «  Ce cœur pol-
lué a poussé Constructa 
à prévoir les bâtiments 
en bordure du terrain,  
privant les Seynois du pa-
norama. Qu’adviendra-t-il 
du site à l’avenir, des fa-

milles et de leurs enfants 
résidant autour  ? De plus 
les réseaux d’eau potable 
seront tôt ou tard tou-
chés par les infiltrations**. 
Quant aux infrastructures 
routières, d’ores et déjà 
encombrées, elles sup-
porteront difficilement un 
millier de véhicules sup-
plémentaires  », dénonce 
madame le maire.

Reconquête
écologique des lieux
Au-delà, les sept hec-
tares de Bois Sacré, entre 
le fort de l’Eguillette et le 
fort Napoléon, constituent 
un élément du patrimoine 
méditerranéen à valoriser 
autrement qu’en habitat  : 
«  De tels espaces boisés  
en bord de mer, il n’y en a 

De zone industrielle 
à zone constructible...

     Bois Sacré

“J’en appelle 
						      à l’état”

Un site remarquable du patrimoine 
méditerranéen à valoriser

VLS
La SeyneVivre À

 

Le 14 
septembre 
dernier, 
madame le 
maire a écrit au 
président de 
la République 
Emmanuel 
Macron. 
Nathalie 
Bicais réclame 
une enquête 
administrative 
sur les 
conditions 
dans 
lesquelles 
Total a 
obtenu de la 
préfecture 
du Var une 
servitude lui 
permettant 
de vendre à 
un promoteur 
immobilier 
un terrain 
pollué par les 
hydrocarbures. 
Fin septembre, 
elle s’est 
rendue sur 
le site avec 
le premier 
adjoint, Jean-
Pierre Colin, 
pour une 
conférence  
de presse.
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Ville Métropole : 
pour un 
positionnement 
commun
Madame le maire l’a répété : « Tous les dossiers d’urbanisation vont 
être réévalués ». « On est en train de bétonner  
notre littoral. Il faut reprendre la main et évaluer les besoins  
en équipements (routes, écoles, crèches...) générés par l’arrivée 
de nouveaux habitants », soutient Nathalie Bicais. 
Pour cela, des modifications seront apportées à l’actuel Plan  
Local d’Urbanisme (PLU) reportées sur le PLU intercommunal, 
avant une révision plus large. Madame le maire a par ailleurs 
plaidé pour un positionnement commun au sein du PLU  
intercommunal : « Il y a une contradiction entre la loi SRU, ses quotas 
de logements sociaux et le besoin, pressant, de préserver la biodiversi-
té et les espaces remarquables boisés sur notre littoral. Les 12 villes 
de la Métropole vont y travailler avec le préfet du Var ».

     Bois Sacré

“J’en appelle 
						      à l’état”

zoom

plus. Je demande, là aus-
si, quelle est la philoso-
phie environnementale de  
Total ? Pollueur-payeur ou 
pollueur-vendeur  ? Nous 
sommes prêts à engager 
avec eux une reconquête 
écologique des lieux. C’est 
un combat de société  !  », 
assure Nathalie Bicais. 
« Protection et sécurité », 
abonde le premier adjoint, 
Jean-Pierre Colin, avant de 
rappeler que «  La protec-
tion de l’environnement 
était, avec l’économie et 
l’écoute, l’un des trois pi-
liers du programme de la 
majorité municipale ».
Il y a donc urgence. La Ville 
n’ayant pas les moyens 
de racheter ce terrain,  
madame le maire en ap-
pelle « à la force de l’état 
pour arrêter le processus ».

* La dépollution opérée à l’époque 
répondait aux normes pour une 
zone industrielle et non pour une 
zone d’habitation. Compte-tenu 
des méthodes qui prévalaient à 
ce moment-là, de nombreuses 
fuites ont eu lieu sur le parcours 
des conduits et au pied des 
citernes. Le site est de ce fait 
pollué par du benzène, des hydro-
carbures et des métaux lourds. 

**L’ARS et la DREAL demandent 
une analyse d’eau spécifique tous 
les mois (risques de remontées 
des hydrocarbures aromatiques 
polycycliques lors d’épisodes 
pluvieux dans l’alimentation 
en eaux des bâtiments). 
En outre, le béton n’étant pas 
étanche, ces gaz le traversent 
et peuvent provoquer des 
troubles sanitaires graves.

• Mise en vente par la société Total

• 2013 : Après étude d’impact, monsieur le maire Marc Vuillemot 
refuse de délivrer le permis de construire et demande à Constructa 
de revoir sa copie

• 2014 : Enquête publique préalable à la délivrance du nouveau permis 
de construire. Avis favorable du commissaire-enquêteur
• 2015 : Constructa dépose une nouvelle demande, acceptée par la Ville, 
mais attaquée par les riverains : CIL de Balaguier - Le Manteau - 
l’Eguillette et la Confédération environnement Méditerranée (CEM)
• 2018 : Le permis délivré en 2015 est retoqué par le tribunal 
administratif. Un permis modificatif est déposé mais la CEM 
se pourvoit en cassation le dernier jour du délai légal d’appel
• 2020 : Le Conseil d’état examine l’affaire…

Un ancien dépôt 
de la société Total

La transaction pour la vente de ce terrain par Total 
au promoteur Constructa après une dépollution 
partielle est en cours...

• 2012 : Compromis de vente entre Total et Constructa, 
qui travaille sur le projet depuis 10 ans

• Depuis 2006 ce terrain est considéré par le SCOT 
comme constructible et en zone d’urbanisation “dense”
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Sauvons Bois Sacré !
Le CIL de Balaguier, 
le Manteau, l’Eguillette lance 
une pétition intitulée 
“Sauvons le Bois-Sacré 
et respectons la corniche 
de Tamaris - La Seyne-sur-Mer”

A signer sur change.org
en tapant “Bois Sacré”

Rencontre entre le préfet du Var 
Evence Richard et madame le maire 
Nathalie Bicais, le 27 octobre dernier.
“Je sais que le permis a été 
accordé par la précédente  
municipalité, explique Nathalie 
Bicais. Je demande à l’État de nous 
donner du temps pour supprimer 
la pollution et travailler 
à un meilleur projet qui intègre 
l’économie, l’écologie et une 
dimension sociale pour un 
programme diversifié et riche. 
Ne sacrifions pas nos atouts !” 
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En l’absence de repreneur satisfaisant, 
le ministre de l’économie a annoncé 
mardi 29 septembre au président de la 
Métropole TPM l’octroi d’un prêt d’état 
au groupe CNIM. Madame le maire, 
Nathalie Bicais, et son premier adjoint 
Jean-Pierre Colin, Vice-présidents de 
TPM, étaient au côté d’Hubert Falco 
le 1er octobre sur le site de Brégaillon 
pour  défendre ce fleuron industriel du 
Pôle Mer Méditerranée.
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“On n’a pas 
le droit de 

dire n’importe quoi. Bruno 
Le Maire m’a confirmé qu’au-
cune offre franco-française 
valable n’avait à ce jour été 
reçue ». Au cœur de la zone 
industrialo-portuaire de Bré-
gaillon, le président de la 
Métropole met les points 
sur les i. « Ce sujet est trop 

sensible et sérieux pour 
qu’il puisse être utilisé à des 
fins politiciennes  », tance  
Hubert Falco devant la 
presse et les syndicats. 
En toile de fond, l’ave-
nir de 1  200 salariés - hors 
sous-traitants - suspendu à 
un protocole de conciliation 
donnant 12 mois aux CNIM 
pour rembourser ses créan-
ciers* : « C’est bien trop court. 
Comment accepter que tant 
d’emplois puissent être me-
nacés  ?  ». En l’absence de 
repreneur global répondant 
aux impératifs de sécuri-
té nationale, de logique in-
dustrielle et de maintien de 
l’emploi, l’état reste donc 
vigilant  : « Afin d’appréhen-

der l’avenir de manière plus 
sereine, Louis-Roch Burgard, 
directeur général du groupe 
CNIM, pourra négocier un 
prêt d’Etat, m’a assuré M. le 
ministre Bruno Le Maire  », 
rapporte Hubert Falco. Après 
avoir salué la présence du 
président Hubert Falco, 
madame le maire, Nathalie  
Bicais, vice-président de 
TPM, a rappelé l’importance 
des CNIM** à La Seyne-sur-
Mer  : « C’est à la fois notre 
histoire et un enjeu de socié-
té. Nous avons trop connu, 
avec les chantiers, ce que 
constitue la casse d’un  
outil. On a l’impression de 
voir brader un fleuron indus-
triel, peut-être encore mal 

   Brégaillon

CNIM : 
sauver 
notre 

fleuron 
industriel

“La bagarre ne fait 
que commencer ! ” 
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Nathalie Bicais, 
Hubert Falco et 

Jean-Pierre Colin Aide de l’état : 
les détails
Dans un courrier daté du 19 octobre,  
Bruno Le Maire a confirmé en détails  
à Hubert Falco les différents soutiens  
de l’état au CNIM : deux prêts du Fonds 
de développement économique  
et social (FDES) octroyés en mars et  
en avril derniers pour un montant total 
de 11,8 millions d’euros, soutien des  
liquidités par des reports des charges  
fiscales et sociales de 21,5 millions  
d’euros et garanties et couverture  
de l’état via Bpifrance à hauteur de 134  
millions d’euros. « Ces efforts doivent 
permettre de couvrir les besoins 
de financement jusqu’en avril 2021, 
ce qui laisse le temps de conduire 
de manière sereine le processus 
d’adossement de la société », 
explique le ministre de l’économie.

zoom

Energie, 
défense 

et hautes 
technologies

identifié par chacun. Ce prêt 
de l’Etat est donc un ex-
cellent message pour nous 
tous, acteurs de terrain qui 
restons mobilisés ». Le pre-
mier adjoint, Jean-Pierre Co-
lin, vice-président de TPM, a 
pour sa part pointé le para-
doxe « des centaines de mil-
lions d’euros engagés dans 
les carnets de commande 
et la vente des créances 
par la banque Rotschild l’été 
dernier ». « A ce jour, seuls 
les Chinois ont répondu à 
l’offre. Ce n’est pas satisfai-
sant dans un dossier aussi 
stratégique, qui plus est, au 
cœur de la rade », estime-t-
il. A l’heure où l’état injecte 
cent milliards d’euros dans 

le plan de relance de l’éco-
nomie, le premier adjoint 
l’assure : « La bagarre ne fait 
que commencer ! ».

*En 2019, le groupe CNIM 
était victime de la faillite 
de son sous-traitant bri-
tannique Clugston. Le pool 
bancaire conditionne alors 
son soutien aux CNIM à une 
restructuration financière à 
réaliser avant le 1er/12/2020.

** Le 21 juillet dernier, le maire et 
le premier adjoint s’étaient ren-
dus à l’Elysée pour rencontrer un 
conseiller d’Emmanuel Macron. 
But : plaider la cause des CNIM 
afin de maintenir cette activité 
économique à La Seyne-sur-Mer.

équipementier et ensemblier industriel  
important, les CNIM (Constructions Navales  
et Industrielles de la Méditerranée) emploient  
2 600 salariés dont 1 200 sur ses sites seynois. 
Le groupe, leader mondial dans la construction 
d’usines de traitement des déchets et partenaire 
du programme ITER*, s’est par ailleurs illustré en 
usinant des composants de la fusée Ariane, en 
assemblant les plus hauts escalators du monde à 
Hong-Kong ou en participant à l’usinage du char 
Leclerc.
Le groupe connaît toutefois des difficultés 
marquées par un fort endettement (150 millions 
d’euros auprès d’un pool de banques) et d’impor-
tantes pertes (plus de 100 millions d’euros) sur 
2019. La crise de la Covid s’est rajoutée à cette 
situation.

*Le réacteur thermonucléaire expérimental 
international ITER (de l’anglais International 
Thermonuclear Experimental Reactor) 
est un projet de réacteur nucléaire de recherche 
civil à fusion nucléaire situé à Cadarache 
(Bouches-du-Rhône). 
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Votre délégation est, 
comme vous le faites 
vous-même observer : 
pas toujours com-
prise. Pouvez-vous 
la présenter ? 
Cheikh Mansour : L’en-
jeu de la politique de la 
ville est à la fois local 
et national. C’est une 
politique  qui a été mise 
en place pour revalo-
riser les quartiers dits 
sensibles et réduire les 
inégalités sociales entre 
les territoires. Le premier 
plan banlieue date de 
1977... Or, les probléma-
tiques restent les mêmes 
depuis 40 ans. Cette 
politique, aujourd’hui 
formalisée par le Contrat 
de ville (une convention 
État-Métropole-Ville 
signée en 2015), s’appuie 
sur trois piliers : la cohé-
sion sociale,  

 
le renouvellement  
urbain et le cadre de vie,  
le développement  
économique et l’emploi. 
Nous travaillons d’ail-
leurs en ce moment à 
l’appel à projets pour son 
renouvellement en 2022. 

A La Seyne, quels sont 
les défis à relever ? 
C. M. : Quand 21 % de 
la population seynoise 
est en difficulté, cela a 
forcément des répercus-
sions sur l’ensemble de 
la ville. Nous avons deux 
quartiers prioritaires 
(QPV) : Berthe, où il y a 
des grands ensembles, 
et le centre-ville où la 
problématique est très 
différente avec beaucoup 
de logements insalubres, 
une population pau-
périsée, vieillissante...   
Après le quartier Nord,  

 
 
 
 
 
c’est le centre-ville qui 
va bénéficier d’un pro-
gramme de rénovation 
urbaine (NPNRU). Mais ce 
projet doit intégrer une 
réflexion sur l’accom-
pagnement social, et le 
volet socio-éducatif me 
paraît essentiel. Pour 
les deux QPV, l’objectif 
est de renforcer aussi 
bien le lien social, que 
la sécurité et la préven-
tion de la délinquance.

Quelles stratégies 
allez-vous mettre 
en œuvre ?
C.M. : Pour gommer l’ef-
fet «quartier» sur la tra-
jectoire individuelle, on 
cherche à agir sur l’édu-
cation, la formation pro-
fessionnelle, l’emploi... 
Car le véritable vecteur 
d’intégration, c’est 
l’emploi. J’ai déjà rencon-
tré à peu près tous les 
partenaires concernés, 
publics et privés, dans 
l’idée de mettre tout 
le monde autour de la 
table et d’élaborer un 
plan d’actions commun.
Il faut aussi décloi-
sonner, créer de la 
mobilité, développer 
un sentiment d’appar-
tenance à la commune 
et non à un quartier : il 
y a une seule Seyne ! 

Seynois 
de naissance, 
professeur 
d’histoire-
géographie 
depuis 22 ans 
au collège 
Henri-Wallon, 
et à présent 
9ème adjoint, 
Cheikh 
Mansour 
précise 
qu’avant d’être 
“un politique”, 
il est 
“un citoyen 
engagé”. 
Madame
 le maire 
Nathalie 
Bicais lui 
a confié 
une délégation 
qu’il reconnaît 
“complexe” : 
la politique 
de la ville. 

		  Politique de la ville

Cheikh Mansour :  
“Il y a une seule 

Seyne !”
 

Pour Cheikh Mansour, 
« le véritable vecteur 
d’intégration, 
c’est l’emploi »
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“Nous avons besoin 
de vous comme 

relais”

Madame le maire 
Nathalie Bicais 

s’est adressée aux repré-
sentants des associations 
« qui œuvrent depuis très 
longtemps dans le secteur 
social  », dans le cadre de 
l’appel à projets du contrat 
de ville (lire ci-contre). Elle 
a donc commencé par en 
rappeler les grands axes  : 
cohésion sociale, rénova-
tion urbaine et cadre de 
vie, développement éco-
nomique, en insistant sur 
ce dernier point : « Le sec-
teur de l’économie et de 
l’emploi est extrêmement 

déficitaire, c’est pourquoi 
l’une de nos priorités est 
d’offrir des perspectives 
en matière d’emploi pour 
tous. Nous avons sur le ter-
ritoire des leviers impor-
tants que nous allons faire 
valoir (Pôle Mer, IPFM...), 
annonce-t-elle. 
Nathalie Bicais a en outre 
posé « les valeurs de la Ré-
publique et la citoyenne-
té » comme « cadre géné-
ral ». L’adjoint délégué à la 
politique de la ville, Cheikh 
Mansour, a ainsi évoqué 
«  l’émancipation face à 
l’obscurantisme ». « Les as-
sociations œuvrent énor-
mément dans ce domaine, 
a-t-il reconnu. La laïcité est 
une valeur très importante, 
nous avons besoin de vous 
comme relais. » Il souhaite 
également une action sur 

« les droits et devoirs des 
citoyens  », sur «  l’égalité 
filles-garçons »... « Et nous 
aimerions aussi que le vo-
let santé et prévention ne 
soit pas oublié, de même 
que la lutte contre les vio-
lences intrafamiliales...  » 
L’adjoint délégué à la po-
litique de la ville souhaite 
« une cohérence entre les 
deux QPV  ». «  La quali-
té de l’offre et des droits 
doit être identique à Ber-
the et au centre-ville  », a 
t-il déclaré.  Ainsi, selon 
lui, «  les associations du 
Nord peuvent rayonner 
en centre-ville  », et il en-
courage les responsables 
associatifs, avec lesquels, 
il souhaite «  une collabo-
ration plus forte  » à s’en-
gager dans « un travail de 
mutualisation ». 

                                        Vie associative

En toile de fond, 
“les valeurs 

de la République”
Le 22 octobre 
dernier, 
madame le 
maire Nathalie 
Bicais a convié, 
en salle 
du conseil 
municipal, les 
responsables 
d’associations 
œuvrant dans 
les quartiers 
prioritaires 
(QPV) afin de 
leur présenter 
les grandes 
orientations de 
la politique de 
la ville. 

Pour répondre aux 
représentants associatifs 
étaient présents, de gauche 
à droite : Gérard Beccaria, 
adjoint délégué à la relation 
avec les associations, Malika 
Baghdad, adjointe déléguée 
au quartier Nord, madame 
le maire Nathalie Bicais, 
Cheikh Mansour, adjoint 
délégué à la politique de 
la ville et Nadine Giraud, 
déléguée du préfet. 
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Après un 
an et demi 
d’ouverture, 
la réputation 
de l’Atelier 
des choux 
a largement 
dépassé 
la ville. 
Eric Gian 
confectionne 
entre 300 et 
700 choux 
par jour, 
et tout le 
monde en 
redemande.

Sauvés par une 
collecte sur Internet

“Je suis né et 
j’ai grandi à La 

Seyne. Pour moi il était 
impensable de s’installer 
ailleurs  ». Eric Gian est un 
pur “produit” seynois. Tout 
comme ses choux qui sont 
devenus, après un peu plus 
d’un an d’ouverture, des 
“must have”* dans toute 
la rade toulonnaise. Titu-
laire d’un BEP et d’un bac 
pro obtenus au lycée hôte-
lier Saint-Louis de Toulon, 
il fait ses armes chez les 
frères Porcel, les pâtissiers 
les plus étoilés du célèbre 
guide. Le confinement, in-

tervenu peu après l’ouver-
ture de l’atelier, avait déjà 
bien entamé le moral d’Eric 
et d’Ulia, sa compagne. Puis 
les soucis de santé d’Eric 
ont bien failli sonner le glas 
de l’atelier. Mais grâce à une 
collecte sur Internet qui a 
réuni 1  500  €, le couple a 
pu surmonter cette perte 
de revenus. «  Je remercie 
chaleureusement toutes 
les personnes et les clients 
qui ont donné, explique Eric 
Gian, car, hélas, nous n’avons 
eu droit à aucune aide pen-
dant la crise du Covid. Vu 
que nous venions d’ouvrir, 
on ne pouvait justifier d’une 
baisse de chiffre d’affaires ».

“Mangez des choux !”
Heureusement, aujourd’hui, 
ces soucis sont derrière 
eux. Eric va bien. Avec son 

petit frère Jean-Marcel et 
sa femme, Ulia qui assure 
aussi la vente en boutique, 
ils confectionnent jusqu’à 
700 choux par jour.
«  Il faut réussir chez soi, 
avant de réussir ailleurs  » 
explique le pâtissier sey-
nois qui lance un appel  
à ses compatriotes  : « Ve-
nez manger des choux, nos 
clients nous disent qu’ils 
leur remontent le moral en 
période de confinement ».
Et si on devait être (re)
confinés, Ulia et Eric rap-
pellent que le drive de la 
boutique est ouvert le ma-
tin, et que les livraisons 
sont possibles l’après-midi.

* A goûter absolument, 
incontournables

         Eric Gian

Grand maître 
Choux
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Eric Gian en pleine 
finalisation

VLS
La SeyneVivre À

 

		         
Infos

L’atelier 
des choux 

est en drive 
pendant 

le confinement
13 rue Cyrus-Hugues 

07 83 13 80 64
latelierdeschoux.com 

 L’Atelier des Choux 

zoom
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Covid-19
Un point hebdomadaire

sur les mesures municipales
Nathalie Bicais vous donne rendez-vous chaque 

mardi à 11h sur la page Facebook de la Ville.

Deux jours après l’annonce du confinement, 
elle déclarait : « c’est ensemble que nous 
surmonterons cette épreuve ». 
Dans ce premier Facebook Live, le maire 
a eu une pensée pour les enfants, les seniors 
et les plus vulnérables. Elle assurait que « tout 
sera mis en place pour assurer leur sécurité ». 

“Nous créons 
un comité 
d’accom-

pagnement 
composé 

d’élus. 
Ils seront 

à votre 
écoute. 

Nous 
mettons 

aussi 
en place 

des outils 
pour informer
 les Seynois et 

notamment  
nos seniors”

« Des attestations 
de sortie ont 
été mises à 

disposition dans 
les commerces 

ouverts ».

toutes les infos sur   www.la-seyne.fr

Numéro d’appel
04 94 06 96 00

8h30-17h 
7j /7

pour obtenir des infos 
pratiques sur toutes 

les questions relatives 
à la pandémie

04 94 06 96 00



Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020 Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020
16 17

Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020 Vivre à  La Seyne - Magazine municipal de la Ville de La Seyne-sur-Mer - Novembre/Décembre 2020
16 17

Associations 
caritatives

• Le Relais, 1 av. Emile Zola 
04 94 10 24 60
• Les Restos du cœur  
15, rue Jules Guesde  
04 94 30 08 08 
restosducoeurduvar.org 

• Les Petits frères 
des Pauvres Villa les Fleurs 
136, avenue des Fleurs 
04 94 63 59 27 ou
04 94 30 23 25 (équipe Ouest-Var) 
petitsfreresdespauvres.fr

• Emmaüs 
275, av Robert Brun 
04 94 10 29 40 
emmaus-var.com
emmaus.var@wanadoo.fr

Ecoute 
et violence 
conjugales

Violences 
conjugales et 

intrafamiliales

Selon les chiffres 
du Gouvernement, 

213 000 femmes se 
sentent menacées 

sous leur propre 
toit. Et seulement 
18 % d’entre elles 

osent porter 
plainte. Le premier 

confinement a 
révélé des situa-

tions dramatiques. 
Pour lutter contre 

ces violences et 
aider celles qui 

les subissent voici 
quelques pistes.

	

Vous êtes  
victime et vous ne  

pouvez pas vous 
exprimer librement. 

envoyez un SMS 
au 114

Indiquez votre nom, âge 
et adresse complète.	

Vous êtes victime 
et vous pouvez parler 

librement.
appelez le 17 ou le 112

Vous êtes témoin ou 
voisin ou une femme en 
quête de conseils pour 
échapper à la violence.

appelez le 3919
	

Vous pouvez 
aussi signaler ou 

témoigner en ligne sur 
arretonslesviolences.

gouv.fr et même 
trouver une association 

à côté de chez vous. 
Localement, pour un 

rendez-vous juridique 
ou psychologique, 

contactez l’association 
d’aide aux victimes du 

Var  de 9h à 17h, 
au 06 83 12 88 63 

ou sur contact@aaviv.fr 
Vivre en famille 
(par téléphone

 ou visioconférence) 
24 rue Beaussier 

04 94 06 67 34 
www.vivre.en.famille.com

Seniors : 
le dispositif 
de veille activé

La direction municipale 
de la solidarité maintient le 

lien avec le public 
vulnérable à travers une 

campagne d’appels 
téléphoniques. Le service 

s’appuie sur le registre des 
personnes vulnérables et 
handicapées*, la liste des 
adhérents des ateliers du 

bien-vieillir et celle 
des seniors inscrits pour 

recevoir les colis de Noël. 
Près de 1 500 Seynois sont 

ainsi contactés.

*Pour vous inscrire sur le 
fichier ou y faire inscrire un 

proche en difficulté 
04 94 06 97 04 / 04 94 06 97 12 

04 94 06 91 00

Marie-Claude 
Paganelli-Argiolas, 
adjointe déléguée 
à la politique 
du bien vieillir

Vous voulez aider ou vous avez besoin d’aide ? 
Faites le savoir, écrivez-nous à solidaritecovid@la-seyne.fr

•

•

•

•
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Où se 
faire 
tester ?
www.sante.fr.

• Laboratoire 
de biologie médicale 
Cerballiance, 
2 av.Marcel-Dassault 
04 94 94 62 90
• Laboratoire de 
biologie médicale 
Cerballiance
90 av. Gal de Gaulle
04 94 06 32 15
•Laboratoire de 
biologie médicale 
Cerballiance 
50 allées 
Maurice-Blanc
04 94 94 49 64
•Laboratoire de 
biologie médicale 
Cerballiance
39 rue Auguste-
Renoir.
04 94 10 90 76
•Laboratoire 
de biologie médicale 
Synergie, 1 387 av.des 
Anciens combattants 
d’Indochine
04 94 10 22 80
• Pharmacie 
Desmoulins, 
9 rue Cyrus-Hugues, 
sans RDV du lundi 
au samedi de 8h
à 10h30, résultat 
en 15 à 30 mn.
04 94 94 82 19 
•Pharmacie Balaguier
Le Regina 
23 bd de la Corse 
résistante, sans RDV 
les lundis et mardis 
de 13h à 14h3
 résultat : 15 à 30 mn
04 94 94 60 26 
•Pharmacie 
Lordet-Eyraud, 
3 bd du 4 septembre
sur RDV au
04 94 94 84 25 
•Pharmacie de Berthe, 
44 place Saint-Jean 
Berthe, sans RDV 
du lundi au vendredi 
de 14h30 à 16h30
résultat : 15 à 30 mn.
04 94 94 83 03 

    L’économie
La Métropole TPM et son agence de développement économique 
TVT animent une cellule d’orientation et de soutien 
aux acteurs économiques afin :
	 • de relayer les dispositifs mis en place aux niveaux national, 
	   régional et métropolitain 
	 • d’orienter et accompagner les demandes et problématiques 
            des entreprises en leur apportant les informations nécessaires
cette cellule est joignable par :
	 • une adresse mail unique : dev.eco@metropoletpm.fr
	 • une ligne téléphonique unique : 04 94 93 83 63 
	   (du lundi au vendredi de 8h à 12h et de 14h à 17h)
Attention ! Une ligne téléphonique spécifique est dédiée 
à la taxe de séjour : 04 94 05 58 25 
(du lundi au vendredi de 8h à 12h et de 14h à 17h)

• Un numéro national pour les entreprises
0806 000 245, c’est le nouveau numéro dédié aux entreprises 
pour renseigner et orienter les professionnels vers les aides d’urgences 
mises en place comme les reports de charges, les prêts garantis par l’État, 
le fonds de solidarité ou l’activité partielle… Ce service est assuré 
par la direction générale des finances publiques (DGFIP) et l’ URSSAF. 
Le 0806 000 245 est accessible du lundi au vendredi de 9h à 12h 
et de 13h à 16h.

• La Région et la Métropole en aide aux petites entreprises
Un fonds COVID Résistance destiné à soutenir les entreprises, associa-
tions et professions libérales impactées par l’épidémie de COVID-19. 

ttpe.initiative-sud.com et  maregionsud.fr/entreprises-covid19

• Soutien 
de la Chambre 
des métiers 
et de l’artisanat
Mise en place d’un numéro 
d’appel d’urgence 
pour accompagner  
les entreprises et les épauler : 
assistance83@cmar-paca.fr
09 80 08 06 00 
Plus d’infos sur 
www.cmar-paca.fr

Vous voulez aider ou vous avez besoin d’aide ? 
Faites le savoir, écrivez-nous à solidaritecovid@la-seyne.fr

Pour tous les commerçants 
seynois, la Ville met à disposition 

une plate-forme de vente de 
commande-retrait qui leur 

permettra de continuer 
et d’amplifier leur activité...

Signalez-vous au portail des commerçants
portaildescommercants@la-seyne.fr

www.clicandcol.com/seyne-sur-mer

Vous livrez vos produits ? 
Vous proposez un Drive ? 

La Ville soutient 
les commerces
une nouvelle plate-forme
de commande-retrait
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Valorisation des déchets
Combien ça coûte ?

                                       

Rade de Toulon
Qualité de l’air
La nouvelle station de mesure AtmoSud, installée 
à proximité du port de commerce de Toulon en juillet 
dernier, a livré ses premières analyses : aucune mesure 
ne dépasse les seuils réglementaires. 

Des résultats qui viennent encourager les actions déjà mises en 
œuvre et futures pour lutter contre la pollution de l’air et faire 
de Toulon une ville-port propre. Les représentants d’AtmoSud* 
et de la Métropole TPM étaient réunis fin septembre pour an-
noncer les premiers résultats de la nouvelle station de mesure, 
installée début juillet, au centre du terminal portuaire Toulon 
Côte d’Azur, sur le toit de la Direction Départementale des Terri-
toires et de la Mer (DDTM). Cette station, dont l’emplacement a 
été choisi par AtmoSud, permet d’évaluer la qualité de l’air dans 
le port et de déterminer dans quelle mesure, l’activité maritime 
des ferries et autres navires qui fréquentent le port de Toulon, 
impacte la qualité de l’air. Les résultats sont en ligne, sur le site 
internet d’AtmoSud depuis fin août. Un bilan hebdomadaire est 
également réalisé chaque vendredi. *atmosud.org

Collecte de déchets 
verts à domicile

Sur rendez-
vous jusqu’à fin 
janvier 2021
la métropole toulon provence méditerranée et la ville 
de la seyne-sur-mer reprennent la collecte des végétaux 
en porte à porte jusqu’au 28 janvier 2021, uniquement 
sur rendez-vous. les végétaux seront à déposer en bord 
de voirie, préparés ainsi : 

• En sacs pour les petits végétaux  
  (feuilles, tontes de pelouse, herbe, etc.) 
• En fagots, pour les branches. Elles ne devront pas excéder : 
  2 m de long et 25 cm de diamètre
• Les troncs de palmier ne sont pas ramassés 
• Le volume à collecter ne devra pas dépasser 3 m3 

Les rendez-vous sont à prendre du lundi au vendredi de 7 
heures à 14 heures auprès du service Propreté de l’antenne  
métropolitaine de La Seyne-sur-Mer au 06 83 84 22 23.
Rappelons qu’une circulaire de 2011 interdit de brûler les  
déchets verts. Surtout s’ils sont humides, cela dégage des  
particules fines toxiques pour les êtres humains. Brûler 50 kg 
de végétaux à l’air libre émet autant de particules fines que 
rouler pendant 14 000 km avec une voiture neuve à essence.

Une tonne collecte sélective 
56 € 

tout compris : avec en plus 
la valorisation de la matière

ordures ménagères
 166 € 

tout compris : transport 
et traitement avec la valorisation 

énergétique

déchets verts : 
100 € 

tout compris : avec en plus 
la valorisation en compost

D’où 
l’importance 
de trier 
ses déchets. 
On ne le 
répétera 
jamais assez !
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“L  
a situation est 

urgente, c’est une ques-
tion de salubrité, de san-
té publique et de sécuri-
té. » Lundi 19 octobre, à la  
Maison de service au

 « Nous devons  
être aidés  

par les résidents  
pour y arriver »

  Quartier Nord 

“On va faire  
ce qu’il y a 

à faire !”Prolifération 
des rats, 
épaves 
de voitures, 
dépôts 
sauvages 
de déchets... 
autant de 
problèmes 
récurrents qui 
empoisonnent 
la vie des 
habitants 
de la cité 
Berthe. 
Et que 
madame 
le maire 
Nathalie Bicais 
entend bien 
solutionner.

VLS
La SeyneVivre À
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public, lors d’une réu-
nion de concertation 
organisée par Malika  
Baghdad, adjointe délé-
guée au quartier Nord, 
madame le maire Nathalie  
Bicais a abordé les diffé-
rentes problématiques 
qui portent atteinte au  
cadre de vie des habitants 
de Berthe, à commencer 
par «  la présence de rats 
en grand nombre  ». Elle 
annonce ainsi «  des opé-
rations conjointes pour 
mener cette action pri-
mordiale », afin de traiter 
simultanément les rési-
dences gérées par le bail-
leur social (Terres du Sud 
Habitat) et celles privées. 

Prolifération des rats  : 
des facteurs multiples
« C’est un problème glo-
bal, il faut intervenir sur 
la propreté, sur les inci-
vilités, sur l’amélioration 
des voies et réseaux, sur 
les sites communaux et 
privés  », résume Natha-
lie Bicais. Des travaux 
sont prévus pour mieux 
protéger les logettes de 
stockage des containers 
à déchets, dont le net-
toyage a d’ores et déjà 
été renforcé. TSH prévoit 
également de couler des 
«  semelles bétonnées  » 
autour des immeubles 
pour éliminer les « niches 
à rats ».  
Madame le maire l’as-
sure  : «  On va faire ce 
qu’il y a à faire  ! » Aussi 
bien en ce qui concerne 
la prolifération des rats 

que l’abandon de véhi-
cules sur les parkings, 
les dépôts sauvages 
de déchets...  Mais elle 
souligne aussi  : «  Nous 
devons être aidés par 
les résidents pour y  
arriver. »

Véhicules
tampons, épaves... 
«  Au Vendémiaire et 
au Fructidor, certaines 
places de parking sont 
occupées par des véhi-
cules depuis 5 ou 6 ans », 
indique Malika Baghdad. 
« L’Abricotier, le Figuier... 
quelques sites ont été 
identifiés, nous allons 
y mener des opérations 
coup de poing », annonce 
Damien Guttierez, ad-
joint délégué à la qualité 
du cadre de vie. Natha-
lie Bicais l’affirme  : «  Le 
commissaire [de Police] 
est extrêmement mobili-
sé et les dispositifs sont 
prêts.  » Et pour lutter 
contre «  les réparations 
mécaniques sauvages  » 
au bas des immeubles, 
la création de garages ou 
d’espaces collaboratifs 
dédiés est envisagée. 

Dépôts sauvages 
de déchets et de gravats 
Les dépôts sauvages 
d’encombrants [lire aussi 
page 17] ou de décombres 
qui polluent également le 
cadre de vie proviennent 
de particuliers mais aus-
si d’activités d’entre-
prises. « Nous allons nous  
attacher à repérer les  
entreprises indélicates, un 
courrier leur sera adres-
sé »,  déclare madame le 
maire. Les contrevenants 
encourent une amende 
de 750 euros.

* Plus d’infos sur le site 
VLS (leseynois.fr)

page de gauche : Dessin d’un 
enfant résidant à Berthe
ci-dessous : Lors de la réunion 
du 19 octobre, autour de madame 
le maire Nathalie Bicais : ses 
adjoints Malika Baghdad (quartier 
Nord), Corinne Chenet (politique 
du logement), Cheikh Mansour 
(politique de la ville), Damien 
Guttierez (qualité du cadre de vie), 
ainsi que des représentants de 
l’office HLM Terres du Sud habitat, 
de la Métropole TPM et d’associa-
tions implantées dans le quartier. 
ci-contre: Le 26 octobre,  
opération de nettoyage par le 
service propreté de l’antenne 
métropolitaine de La Seyne. 
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Christine Sinquin,  
adjointe à l’envi-

ronnement et Malika Bag-
hdad, adjointe du quartier 
Nord  étaient présentes 
pour encourager, mais aussi 
aider les élèves de Cathe-
rine Belloc, professeure de 
science et vie de la terre 
au collège Wallon. «  D’ha-
bitude on nettoie plutôt 
les plages, raconte-t-elle, 

mais cette année, nous  
allons plus loin avec ce 
grand projet environne-
ment que nous mettons 
en place avec l’association 
Femme dans la cité et qui 
s’appelle “de la cité à la 
mer”».

Actions éducatives
Pas moins de 105 kilos de 
déchets en tout genre 
ont été ramassés cette 
après-midi du 9 octobre. 
Des cannettes, des papiers 
de bonbons, des restes de 
chantiers et des masques, 
entre autres. «  Le label 
“Cité éducative” est une 
convention signée entre la 
Ville, l’éducation nationale 

et l’état qui met en place 
des actions éducatives 
entre des écoles, des col-
lèges et des associations, 
explique Cheikh Mansour, 
adjoint à la politique de la 
ville. à La Seyne, les col-
lèges Wallon, Curie et Paul-
éluard l’ont obtenu ».
Les adjointes au maire 
Christine Sinquin et Malika 
Baghdad ont aidé les collé-
giens mais les ont aussi et 
surtout, félicités pour avoir 
ramassé les déchets de 
leurs aînés. « De vrais   éco-
citoyens  », soulignent les 
deux élues.

105 kg de déchets 
ramassés

                 Cité éducative

Berthe propre
Dans le cadre 
des opérations 
du label “Cité 
éducative”, 
les élèves 
de la sixième 
environnement 
du collège 
Wallon ont 
organisé 
une séance 
de nettoyage 
des rues 
de Berthe 
le 9 octobre 
dernier.
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Pour cause 
de Covid, 
l’antenne 
seynoise 
des Restos 
du cœur 
n’avait pas 
pu assister 
au forum des 
associations 
en septembre 
dernier. Un 
appel aux 
bénévoles 
est lancé 
pour assurer 
la 36ème 
campagne 
hivernale.

“La campagne 
d’hiver va 

débuter fin novembre.  
Le nombre de familles 
va passer à 700 et nous 
n’avons pu renouveler nos 
bénévoles lors du forum 
des associations ». Christian 
Lépine et André Tuncq* en 
appellent aux bonnes vo-
lontés pour la distribution, 
la conduite du camion ou 
encore l’aide administrative 

pour l’accès au droit. «  Le 
confinement a vu affluer 
une centaine de nouveaux 
bénéficiaires  », poursuit-il. 
A La Seyne, quelques 370 
familles dépendent à ce 
jour de l’aide alimentaire, 
certains (intérimaires, per-
sonnes bloquées à l’étran-
ger...) ayant vu tarir leurs 
revenus au printemps. 
« Les besoins en conserves 
individuelles type sardines 
ou thon complètent les 
denrées fraîches des parte-
naires (NDLR : Leclerc, Métro 
et Auchan)  », précise Chris-
tian Lépine.
En outre, les dons en nu-
méraire restent précieux 
pour l’association. «  Nos 
charges fixes servent 

notamment à payer le 
loyer de notre dépôt dé-
partemental à La Garde.  
Aidez-nous à tenir ! »

Distribution, 
conduite du camion, 

aides administratives

             Les Restos du cœur

Cherche 
bénévoles

		         
Infos

La Ville met 
à disposition les 
locaux et prête 

un camion 
une fois par semaine 

pour le ravitaillement 
au dépôt de La Garde. 

04 94 30 08 08
15, rue Jules-Guesde

zoom

* Respectivement chargé de 
communication et responsable 
seynois des Restos du cœur

Devant la fresque 
restaurée par les élèves 
de l’école municipale 
des Beaux-arts
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Résidence 
Croizat

Comment rester 
en contact quand 

on ne peut plus se voir  ? 
Comment lutter contre 
la détresse de grand-pa-
rents à qui on ne permet 
plus de profiter de mo-
ments de partage en fa-
mille  ? Comment donner 
de l’amour et de l’affection 
quand on est une mamie 
ou un papy, et que les vi-
sites ne sont plus per-
mises ? A ces questions, le 
personnel de la résidence, 
leur régisseuse Elina Boet-

ti et le directeur Fabien  
Heurtier, ont vite trouvé 
des réponses. Guidés par 
leur solidarité et leur bien-
veillance, ils se sont mis 
à la disposition des rési-
dents pour leur expliquer 
le fonctionnement de la 
visioconférence numérique 
sur Skype. «  Quelques  
familles ont offert des  
tablettes à leur aîné et 
pour les autres,  nous 
avons prêté nos appareils 
personnels », raconte Elina 
Boetti.

Journal du confinement
Quand on peut voir le petit 
dernier trottiner sur le par-
quet, la plus grande danser 
en tutu, ou le benjamin en-

voyer des bisous virtuels et 
scander des « je t’aime ma-
mie  », le confinement pa-
raît moins triste. A tel point 
que les résidents ont par-
fois mis à profit ce temps 
suspendu pour explorer de 
nouvelles activités. «  Nos 
résidents ont édité un jour-
nal du confinement où ils 
ont écrit des articles sur 
leur ressenti de cette pé-
riode, nous dit Elina. J’ai la 
chance de travailler avec 
une équipe formidable qui 
s’est mise en quatre pour 
prendre soin des résidents. 
Et ils apprécient, car depuis 
le reconfinement, les vi-
sites demeurent acceptées 
mais avec un protocole très 
strict ».

Pour lutter 
contre 
l’isolement 
pendant le 
confinement, 
les personnels 
de la résidence 
d’autonomie 
Ambroise 
Croizat ont 
prêté des 
tablettes et 
formé les 
résidents 
à la pratique 
du “visio” 
sur Internet.

Adoucir les effets  
de la séparation

On skype !

                          Coiffure du cœur

Une coupe, 
un sourire
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“Virginie  et 
C a t a l i n a 

viennent de nous rejoindre. 
Nous sommes désor-
mais une équipe de 8 per-
sonnes, pleine d’enthou-
siasme  ». Coiffeur-barbier 
à l’IMM de Mar Vivo (centre 
de convalescence), Hélène  
Boiron procure gratuite-
ment depuis plusieurs an-
nées réconfort et meilleure 
estime de soi. « Hors confi-
nement, nous poursuivons 
nos maraudes sur La Seyne 
un jeudi sur deux, de 18h 
à 22h sur la place Daniel  
Perrin puis au square Ana-
tole France (devant la 
poste)  », explique-t-elle. 15 
à 20 personnes en grande 
précarité sont ainsi, chaque 

soirée, coiffées et réconfor-
tées : « Nous leur distribuons 
également nos produits 
d’hygiène ainsi que des bois-
sons et des gourmandises », 
précise Hélène Boiron.

Repas de Noël
Un repas de Noël est par 
ailleurs prévu avec une dis-
tribution de cadeaux sa-
medi 12 décembre à l’IMM 
de Mar Vivo (Centre de 
convalescence)  : «  Ce mo-
ment convivial est offert et 
organisé par le directeur du 
Centre, Stéphane Deutsch, 
pour nos bénéficiaires de la 
rue. De plus, les résidents 
volontaires de l’Ehpad JMV 
du même établissement, 
sous l’égide de Sandy, vont 
tricoter chaussettes, mou-
fles, bonnets et préparer 
de bons “sablés faits mai-
son” pour nos amis de la 
rue  », témoigne Hélène  

Boiron. L’association “Coif-
fure du cœur” travaille en 
partenariat avec le Secours 
catholique, le Relais, les 
“Restos du cœur”, Lien 83 
sans oublier Toulon Solida-
rité et Solidarité Hyères.

Coiffer et réconforter

                          Coiffure du cœur

Une coupe, 
un sourire

Un jeudi sur 
deux, de 18h 
à 22h (hors 
confinement), 
Hélène, Laure 
et Sylviane, de 
l’association 
“Coiffure 
du cœur”, 
déploient 
leur salon en 
plein air place 
Daniel Perrin 
puis square 
Anatole France. 
Une vingtaine 
de personnes 
dans le besoin 
bénéficient de 
leurs soins à 
chacune de 
ces soirées.

		         
Appel aux dons

Samedis 5 et 12 décembre, 
la Coiffure du cœur collectera 

des produits d’hygiène auprès 
des supermarchés seynois.  

“Nous souhaiterions également 
acquérir un véhicule de type Kan-
goo pour nos maraudes avec tout 

le matériel de coiffure”. 
A terme, Hélène Boiron souhai- 

terait entamer une tournée natio-
nale “Coiffure du Cœur” auprès 

d’autres professionnels « afin de 
les encourager et les épauler en 

leur apportant notre expérience ». 
Si vous souhaitez contribuer 

à ce beau projet : 
leetchi.com/c/

coiffure-du-coeur 
Pour plus d’info 

06 84 49 34 59

Hélène Boiron lors de la 
campagne de l’hiver 2019

Noël 
des seniors

« Comme chaque année, 
la distribution des colis de Noël 

aura bien lieu malgré 
les circonstances, explique 

Véronique Leportois, adjointe 
aux affaires sociales. Un chariot 

pour faire ses courses sera 
également offert à chaque senior. 

Hélas, les restrictions sanitaires ne 
nous permettent pas d’organiser le 

traditionnel banquet. Par contre, les 
deux repas de Noël dans les deux 

résidences d’autonomie (Croizat et 
Bartolini) sont maintenus. Les repas 

sont confectionnés sur place et un 
concert de clarinettes est prévu. 

Nous ferons tout ce qu’il est possible 
de faire pour agrémenter le Noël de 

nos anciens et les faire sortir 
de leur chambre ».
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Dans la bonne hu-
meur et pour le 

plus grand plaisir des pe-
tits et des grands, l’opé-
ration a libéré aux vélos 
comme aux autres modes 
de transport doux, les cinq 

kilomètres de la corniche, 
des Sablettes au parking 
de l’IPFM au centre-ville. 
« Il s’agit de faire le point 
sur le déroulement de cet 
après-midi, puis de multi-
plier à deux, voire quatre 
dimanches par mois le 
dispositif  », explique ma-
dame le maire, présente 
en famille et à vélo. De 
13 heures à 17 heures, les 
Seynois ont pu profiter de 

l’un des plus beaux pano-
ramas sur la rade en deux 
roues, mais également en 
trottinettes ou à pied. 
La police municipale était 
mobilisée sur toute la du-
rée de l’événement pour 
informer, faciliter la circu-
lation et assurer la sécu-
rité des promeneurs. Un 
motard accompagnait les 
riverains devant quitter 
ou rejoindre leur domicile.

Cinq km de corniche 
à emprunter  

en toute sécurité

so
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La corniche 
version 

“modes doux”

Dimanche 25 
octobre, la Ville 
organisait la 
première édition 
du “Dimanche 
sur la corniche”. 
Cette opération,  
en partenariat 
avec “Toulon 
Var Déplace- 
ment” et “Vélo 
pour tous”, 
doit se 
renouveler. 
Une manière, 
face au tout-
voiture, de 
populariser 
la petite reine 
et les autres 
modes de 
transport doux.

Dimanche 
sur la corniche

Le conseiller départemental 
Joseph Mulé (troisième en 

partant de la droite) a également 
pris part à cet après-midi 
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“L’église Notre 
dame de Bon 
Voyage” retrace 
l’histoire de 
la paroisse du 
centre-ville et 
de la réfection 
de ses vitraux 
après-guerre. 
L’auteure  
de l’ouvrage, 
Frédérique Duran 
est le maître-
verrier qui réalisa 
ces vitraux en 
1967. Elle est 
revenue sur 
les lieux début 
octobre.

32 vitraux en dalles 
de verre teinté

Une rosace entière, 
16 vitraux figurés, 

et 16 autres abstraits. La 
somme de travail est consi-
dérable. Jeudi 8 octobre 
dernier, à l’aube de sa cen-
tième année, la maître-ver-
rier Frédérique Duran est 
revenue sur les lieux de sa 
réfection, accueillie par l’ad-
jointe au patrimoine, Chris-

telle Lachaud  : « Embléma-
tique de la ville, ce bâtiment 
est antérieur à 1905 [NDLR : 
date de la loi de séparation 
entre l’église et l’Etat]. Son 
entretien est donc dévolu à 
la municipalité », rappelle-t-
elle. Lorsqu’en 1967, le maire, 
Toussaint Merle, souhaite 
recréer les vitraux détruits 
par les bombardements de 
1944, il fait appel à Frédé-
rique Duran, aujourd’hui di-
rectrice du musée du verre 
et du vitrail à Gordes (Vau-
cluse) : « Maître-verrier, elle 
a réalisé, sans gabarit, ces 

vitraux en dalles de verre 
teinté d’une épaisseur de 
2,5 cm », explique Béatrice 
Tisserand, chargée de col-
lection à la Maison du pa-
trimoine. En raison de cette 
épaisseur, chaque vitrail a 
été scellé au ciment résine, 
là où les vitraux tradition-
nels le sont au plomb ou à 
l’étain. On pouvait noter lors 
de cette visite, la présence 
du père Martino Signaroldi, 
curé de la paroisse, et de 
Marc Quiviger, président de 
l’OSCA (Office seynois de la 
culture et de l’archéologie).

                  Livre

Les vitraux 
de ND de Bon 
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Infos

Ouvrage 
disponible 
à la Maison 

du patrimoine, 
place Bour-

radet, ou à la 
paroisse. 15 

euros

zoom
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Après plus d’un 
an de travaux, la 
salle omnisport 
Maurice-Baquet 
a été inaugurée 
le 16 octobre 
par madame 
le maire qui 
se félicite 
du travail de 
modernisation 
architecturale 
et d’isolation 
apporté à cet 
équipement 
sportif de 1967.

Mise aux normes 
énergétiques

Rendre la salle Ba-
quet plus sédui-

sante en assumant son hé-
ritage architectural  : voilà 
le tour de force du cabinet 
d’architecte Flachaire.
L’opération a consisté en 
l’amélioration des perfor-
mances énergétiques avec 
notamment le remplace-
ment de la toiture princi-
pale par un complexe iso-
lant et translucide, mais 
aussi, le ravalement et 
l’isolation complète des 

façades, l’installation d’un 
système de chauffage gé-
néral, la mise en place d’un 
nouvel éclairage et la pose 
d’un parquet dans la salle 
omnisport. On ajoute à cela 
la réfection du sol du gym-
nase, la création d’une loge, 
un sanitaire public exté-
rieur, le traitement intégral 
des façades et de la toiture 
ainsi qu’un ascenseur ex-
térieur permettant l’accès 
aux personnes à mobilité 
réduite. Une vaste opéra-
tion qui a enthousiasmé les 
utilisateurs de la salle ainsi 
que madame le maire, qui 
a longtemps joué au volley 
dans ces lieux au niveau ré-
gional et national. 
Nathalie Bicais a d’ailleurs 
profité de cette inaugura-

tion pour souhaiter « que La 
Seyne obtienne le label Ville  
Active Sportive. » Le sport 
est nécessaire à la bonne 
santé des corps et des es-
prits. Il contribue au dyna-
misme que nous voulons 
insuffler à notre ville. à 
La Seyne nous allons nous 
battre pour que notre belle 
jeunesse retrouve le goût 
de l’effort, l’envie de bou-
ger, de faire du sport ! ».

Infrastructures 
sportives

Une plaque en l’honneur 
de Jean Guillou, premier 
représentant seynois aux 
Jeux olympiques de 1952 et 
1956 dans les épreuves de 
gymnastique, a également 
été dévoilée par madame le 
maire, le conseiller muni- 
cipal à la politique spor-
tive Daniel Martinez et les 
représentants de la famille 
au sein du gymnase qui 
porte désormais son nom.

combien 
ça coûte ?

      
Infos

Montant 
de l’opération : 
2 896 081,00 € 

TTC

                                        

Baquet 
se modernise
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Du foot 
féminin et de la 

formation

Emmenée par son 
président Akim 

Zhanoun et son coor-
dinateur sportif Gérard  
Braquet, la nouvelle équipe 
dirigeante du FCS entend 
bien redorer le blason du 
club. Pour cela, elle fait 
table rase du passé et 
anime un nouveau pro-
jet dont la formation est 

le socle principal. Entou-
rés d’éducateurs dévoués, 
les dirigeants travaillent 
beaucoup sur l’image et 
peuvent aujourd’hui se  
féliciter d’avoir des équipes 
engagées dans toutes les 
catégories de jeunes où 
les notions de plaisir et de 
respect sont au centre des 
débats. «  Il faut que les 
enfants et même les pa-
rents soient heureux de se 
rendre au stade, explique 
Gérard Braquet.  Il y a une 
entité à créer et c’est aus-
si pour cela qu’on repart 
également avec des filles. 
Mais uniquement dans les 

catégories U11, U12 et U13 
afin de les accompagner 
et les faire évoluer au fil 
du temps. On a la chance 
de pouvoir compter sur les 
services d’Ibrahim Gueye 
que j’ai connu à Six-Fours 
et dont on a toujours loué 
le travail. Les fondations 
sont primordiales pour la 
suite de notre projet que 
l’on compte bien pérenni-
ser, puis le faire évoluer 
avec le maximum de jeunes 
formé(e)s au club  ». De 
quoi, en somme, repartir 
sur des fondations solides.                                                                
 

La nouvelle 
équipe 
dirigeante 
du Football 
Club Seynois 
(FCS) axe son 
projet sur la 
formation, mais 
aussi sur le 
développement 
du football 
féminin.

			   Football 
		  club seynois

Plaisir à jouer, 
respect de l’autre

A Scaglia, le 
FCS entraîne 
des équipes en 
U 11, U 12 et U 13
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Un beau succès 
pour les 10 km

Le CSMS 
Athlétisme 
avait tout mis 
en œuvre 
pour maintenir 
les 10 km  
de Tamaris 
le dimanche 
4 octobre 
dernier. Et c’est 
une réussite ! 
Près de 500 
concurrents  
ont pris part  
à cette épreuve 
d’endurance. 

Qualificatifs 
pour les 

championnats  
de France

Evènement  atten-
du  par tous les 

coureurs en début de sai-
son, les 10  km de Tamaris 
sont l’une des épreuves 
phares des  Championnats 
du Var 2020  de la dis-
tance et  sont qualificatifs 
pour les  Championnats de 
France 2021. Partenaire de 
la course, la Ville était re-
présentée par le conseil-

ler municipal délégué à la 
politique sportive, Daniel 
Martinez, venu encourager 
(voir photo) sa collègue So-
phie Montbarbon, adjointe 
à la santé et au bien-être  

 
au travail. A noter que le 
CSMS section Athlétisme 
s’engageait à reverser  un 
euro par participant au 
Comité du Var de la Ligue 
contre le cancer.
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10 km de Tamaris
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Comme les deux précédentes majorités municipales l’ont fait, 
en début de mandat en 2008 et en 2014, la nouvelle majorité 
a procédé à un audit des finances et des ressources humaines.
Les données présentées viennent confirmer ce que nous  
savons déjà et qui a été rendu public durant 12 ans, chaque 
année, suite aux analyses de la Cour Régionale des Comptes 
et des services des Finances Publiques de l’Etat. Une situa-
tion fragile qui s’est toutefois améliorée durant les deux 
mandats précédents et aux prix d’efforts considérables pour 
réduire l’encours de la dette, augmenter la capacité d’autofi-
nancement, nous désendetter, baisser les dépenses  
de fonctionnement et augmenter les produits fiscaux.
L’audit sur les ressources humaines, est tout autant conforme 
aux précédentes analyses mettant en exergue le déficit histo-
rique de cadres intermédiaires et les efforts de bonne gestion 
réalisés ces dernières années pour maîtriser les effectifs tout 
en maintenant là encore le service rendu au public.
Les faiblesses qui perdurent ne doivent pas être le prétexte à 
privatiser, démanteler, sous-traiter les missions communales 
dont nous avons tant besoin, notamment par ces temps 
troublés que nous vivons sur le plan social, écologique, 
démocratique et économique.
 Les familles, les jeunes, les personnes âgées, vulnérables, 
isolées, doivent faire l’objet de toute nos attentions et être 
protégées, soutenues, accompagnées, écoutées par un service 
public communal fort et déployé sur l’ensemble du territoire.
Nul immobilisme à maintenir l’accès aux soins, à l’éduca-
tion, à la culture, aux sports, à l’exercice de sa citoyenneté, à 
la préservation de notre environnement naturel, de la qualité 
de vie, nul immobilisme à garantir par le service public, 
l’Égalité et la Fraternité républicaines.

> Mairie
Hôtel de ville  04 94 06 95 00
Mairie sociale  04 94 06 97 00
Maison de l’Habitat 04 94 06 90 01
Clic (information 3e âge) 04 94 06 97 04
Mairie technique  04 94 06 93 00
Direction des sports 04 94 06 95 10
Direction de la culture  04 94 06 96 60
Service Communal d'Hygiene 
et de Santé (SCHS) 04 94 94 70 73 
Service propreté  04 94 06 92 40
Détagage  04 94 06 92 40
Service propreté/encombrants 0 800 20 23 00
Service sécurité civile communale 04 94 06 93 85
Comptoir citoyen 04 94 06 96 54
Caisse des écoles 04 94 06 97 88
Guichet unique 04 94 06 90 98
Vie associative 04 94 06 95 53
> Culture /médiathèques 
municipales
Archives municipales 04 94 87 52 24
Médiathèque Andrée-Chedid 04 94 06 93 65
Médiathèque Le Clos St-Louis 04 94 06 90 95
Médiathèque Pierre-Caminade 04 94 06 95 94
Bibliobus  04 94 06 93 58
Bibliothèque Armand-Gatti  04 94 28 50 30
École des beaux-arts 04 94 10 83 09
Conservatoire national 
de région 04 94 93 34 44

Villa Tamaris centre d’art 04 94 06 84 00
Maison du patrimoine 04 94 06 96 64
Musée Balaguier 04 94 94 84 72
Maison de quartier  
Jean-Bouvet 04 94 30 87 63
Centre culturel Tisot 04 94 06 94 77
Pont Levant 04 94 89 55 39
Fort Napoléon 04 94 30 42 80
Domaine de Fabrégas 04 94 93 54 27

> Sécurité / Secours / Justice
C.L.S.P.D. Espace social Docteur Paul 
Raybaud 1 rue Renan 04 94 06 95 68 / 95 55
clspd@la-seyne.fr
Police municipale 04 94 06 90 79
(renseignements) 04 94 06 95 28
Police nationale 17
(renseignements) 04 98 00 84 00
Crossmed 04 94 61 71 10
Sapeurs-pompiers 18
Samu 15
Planning familial 04 94 10 59 60
SOS médecins 04 94 14 33 33
Urgence dentiste 892 566 766
Hôpital George-Sand 04 94 11 30 00
Pharmacie de garde 32 37
Enfance maltraitée 119
Maison de justice et du droit 04 94 63 50 98
Maison des services publics 04 94 10 93 50

Service Animation 3e âge 04 94 06 97 48
Maison Intergénérationnelle St-Georges
04 94 64 48 17
Maltraitance envers les personnes  
âgées et handicapées 39 77
SOS Violences faites aux femmes 
04 94 22 17 82 (Association Femmes d'aujourdh'ui 
à Toulon) ou 39 19 (numéro national) 
Sécurité dépannage gaz 0 800 47 33 33

> Pratique
Allô service public 39 39
Office de tourisme 04 98 00 25 70
Objets trouvés 04 94 06 95 28
Alliances taxis 83 04 94 10 10 20
Centre des impôts 04 94 11 06 00

> Jeunesse 04 94 06 97 95
BIJ (information jeunesse) 04 94 06 07 80
EAJ les Sablettes/parc Braudel 
04 94 30 13 94
EAJ la Maurelle 
04 94 30 98 40
EAJ Jules-Renard 
04 94 10 16 76
EAJ Malsert 
04 94 06 90 85
Maison 
de la Jeunesse 
04 94 06 94 14

Bloc Notes

pour vos démarches administratives en ligne   www.la-seyne.fr

“Allô La Seyne” 
04 94 06 96 33
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tribune 
de la majorité tribune 

du groupe Energie positive 
pour une ville verte et ouverte 

Nous vivons pour la deuxième fois une période critique due au confinement. 
Les élus de la majorité se mobilisent afin d’apporter toute l’aide et le soutien 
nécessaires aux Seynois.  Notre action vise tout d’abord les personnes vulné-
rables et nos ainés pour les protéger de la maladie. Pourtant, il y a des drames 
humains qui se nouent par les effets mêmes du confinement qui imposent de 
nouveau la fermeture à des commerçants déjà si durement touchés économi-
quement par la première. Nous sommes totalement indignés par ces mesures 
visant certains commerces dit “non essentiels”. Nos commerçants participent 
à la vie de notre ville, ils sont indispensables et nous nous devons de les soute-
nir.  Nous mettons en place dès aujourd’hui les outils qui leurs permettront 
de protéger leur activité.
Nous sommes tous solidaires, consommons Seynois !
Dans un autre registre, le résultat des audits réalisés par des cabinets 
d’expertise indépendants nous a révélé des “vérités” soupçonnées mais jamais 
exposées ! 
Concernant le budget de la Ville, il met au grand jour une situation financière 
très dégradée et plus qu’alarmante, sur laquelle un voile avait été jeté depuis 
des années.
Pour ce qui est de l’audit concernant les Ressources humaines, il ressort une 
faiblesse « historique » du management général et un clientélisme à tous les 
étages. Forts de ces constats, le chemin d’une gestion raisonnée et exemplaire 
est le seul qui s’ouvre désormais à nous. C’est la seule façon de disposer des 
moyens financiers et des compétences nécessaires pour faire face aux enjeux 
de notre ville !
Le soutien aux CNIM, le combat pour Coste Chaude et Bois Sacré, la recon-
quête écologique, culturelle et la réhabilitation des valeurs de la République 
constituent autant de chantiers que notre équipe municipale a pris à bras le 
corps depuis 4 mois. Ce ne sont là que quelques exemples, mais ô combien 
révélateurs de l’action que nous voulons conduire pour tous les Seynois.
Parce que les difficultés ne nous font pas peur, nous travaillons partout à 
améliorer la vie de nos concitoyens.




